
Une très jolie performance ! 

 

Le Biarritz Olympique l’a emporté à Montauban dans un match complètement marqué par huit 

essais, quatre de chaque côté. Le premier sera inscrit par les visiteurs. Après deux pénalités de 

chaque côté, les biarrots vont relancer un ballon de leurs 22 m. Cette magnifique action sera 

conclue par le demi de mêlée basque-espagnol sur un très joli travail de l’ailier international 

australien, auteur de son meilleur match depuis bien longtemps. En plus de cela, le buteur biarrot 

Baptiste Germain va être auteur d’un sans-faute pendant la majeure partie du match. Grâce à cette 

réussite et à de nouveaux essais inscrits par le numéro huit géorgien du club sur un exploit 

personnel, plus un essai en toute fin de première période marqué par Joe Jonas avec un maximum 

de réussite pour ce dernier, le score à la mi-temps sera de 20 à 33 à la pause. Les deux équipes 

étaient alors fidèles à leur standard en inscrivant beaucoup d’unités, mais en encaissant beaucoup 

également. Les biarrots vont même compter plus de deux essais transformés d’avance, de quoi 

voir venir enfin dans un match classique, mais là, rien n’était normal, puisque Montauban va 

revenir à quatre longueurs, 36-32, en inscrivant deux essais par l’intermédiaire de leurs avants. 

Pour être honnête avec vous, à ce moment-là, je ne voyais pas les Basques l’emporter, mais sur la 

première pénalité ratée par leur buteur, l’ailier gauche basque va suivre le coup de pied et contrer 

l’ouvreur local, redonnant 11 longueurs d’avance aux visiteurs, 32 à 43. Malgré une marge, je 

n’étais pas dans la sérénité, puisque les verts et noirs ont eu plusieurs occasions après des touches 

de recoller au score mais cela n’arrivera pas. Cette victoire 32 à 46 est importante pour la suite de 

la saison. Cette victoire devra de même être confirmée contre un concurrent direct, Agen situé 

une longueur devant les Basques après leur bonus offensif obtenu face à Aurillac 43 à 20, dans un 

stade avec une nouvelle tribune inaugurée le soir même. Désormais, le Biarritz Olympique est 

sans doute le club des deux divisions professionnelles à ne pas avoir des infrastructures 

renouvelées. Espérons que les choses changent d’ici peu, pourquoi pas après un départ de 

l’actionnaire avec qui la mairie est en conflit. Mais cette affiche rappellera également de très bons 

souvenirs pour revenir aux supporters biarrots, mais aussi côté Agen des souvenirs plus 

douloureux il y a deux décennies. 

 

Colomiers a battu au finish Béziers dans l’Hérault. Le leader grenoblois a chuté contre Vannes. 

Les Bretons confirment leur renouveau en ce début de saison. Mont-de-Marsan a eu du mal à se 

défaire d’Angoulême. Aix-en-Provence et Oyonnax se sont séparés sur un score de parité, qui 

n’arrange personne, notamment les provençaux qui restent englués dans la deuxième partie du 

tableau, alors que le club à le plus gros budget de la division. Massy a battu Carcassonne. Les 

banlieusards parisiens menaient 17 à 0 à la pause. Malgré une belle rébellion, les hommes de 

Christian Labit ne parviendront pas à renverser la vapeur. Le club audois, qui s’était brillamment 

qualifié la saison dernière, occupe à l’heure actuelle la dernière place du classement. 

 

En top 14, Castres a pris sa revanche de la finale face à Montpellier, même si la victoire n’a pas 

la même saveur que pour décrocher un bouclier. Les tarnais ont inscrit un magnifique essai, suite 

à un ballon récupéré par Julien Dumora et Geoffrey Palis va être auteur d’un magnifique numéro 

avant la, non moins belle, course de soutien du numéro quatre tarnais. La deuxième mi-temps 

sera nettement moins intéressante. Les tarnais restent sur 24 matchs sans défaite à domicile, de 

quoi rendre un bel hommage à son ancien demi de mêlée Rory Kocott. 

Toulon et Paris ont respectivement écrasé Perpignan et Brive. Les parisiens ont inscrit la 

bagatelle de 52 unités et huit essais, joli message adressé à leur entraîneur Gonzalo Quesada, qui 

a appris dans la presse qu’il serait remplacé l’an prochain par Laurent Labit, actuellement 



entraîneur de la ligne des ¾ de l’équipe de France. Le futur manager du club au maillot rose 

retrouvera son ancien acolyte lors des derbys parisiens, puisque Laurent Travers sera président du 

Racing 92 l’an prochain. 

Toulon a écrasé Brive 47 à 0. Le club rouge et noir avait 21 unités d’avance après 10 minutes 

avec le bonus offensif et le résultat était identique à la mi-temps, avant d’ajouter quatre essais en 

deuxième période. L’ailier de Toulon Kolbe a inscrit un joli essai pour son retour. 

Bayonne a battu la Rochelle. Les maritimes avaient ouvert le score en début de match, avant que 

les Basques ne réagissent grâce à leur pépite fidjienne Sirèli Makala. Les bleus blancs menaient 

de cinq longueurs à la mi-temps, 13 à 8, avant d’inscrire deux essais en quelques minutes, suite à 

un jeu au pied de Camille Lopez. Gaétan Germain va donner 10 longueurs d’avance à son équipe 

18 à 8. Ensuite, l’ouvreur bleu et blanc va occuper le terrain et soudain Teddy Thomas faisait des 

siennes en passant à côté du ballon, en courant pas vraiment et un jeune centre basque faisait 

chavirer de bonheur tout un stade ! Je me permets de faire une dédicace à Denis Charvet, qui 

trouve que Teddy Thomas devrait être incontournable en équipe de France. Nous n’avons pas le 

même regard sur les matchs. Les bleus et blancs peuvent même regretter quelque peu le bonus 

offensif à cause de nombreuses touches perdues. Même si Bayonne réalise un bon début de 

saison, je regrette que les consultants de Canal+ aient un peu la mémoire courte, car ces derniers 

s’enflamment pour les performances du club de la Nive, mais je tiens à leur rappeler que l’autre 

club Basque avait réalisé les mêmes performances l’an dernier. 

Le Racing 92 a péniblement battu Pau dans un match sans essai jusqu’à la 65e minute, mais après 

les franciliens ont fait la différence. Les Béarnais sont donc derniers avec huit unités. 

Le choc entre Toulouse et Clermont a tenu toutes ses promesses, malgré une équipe remaniée 

côté Auvergnats. Le match a été plus disputé que le score le laisse paraître. Les Toulousains ne 

menaient que de 10 longueurs à la mi-temps et encore les jaunes et bleus n’ont pas été réalistes. 

Damian penaud a été auteur de 50 minutes de grande qualité, avant de sortir pour une légère 

blessure. Côté toulousain, la charnière a été en grande forme, avec un premier essai inscrit par 

Antoine Dupont après un crochet foudroyant. Ce dernier a aussi délivré un petit coup de pied 

magique par-dessus un regroupement, malheureusement pas décisif au final. Que dire de son 

compère Thomas Ramos, auteur d’un sans-faute au niveau du tir au but. De plus, les rouges et 

noirs se sont nourris des imprécisions techniques auvergnates, à l’image de l’interception 

magnifique d’Alexandre Roumat. Il y a eu aussi les deux essais inscrits respectivement par 

Melvyn Jaminet pour clôturer le récital et juste avant, l’arrière franco-italien Ange Capuozo. Les 

Toulousains ont finalement gagné 46 à 10, mais aucune panique côté Auvergnat, vu leur bon 

début de saison, et même sur ce match il y a des choses positives. 

Le duel entre les deux déceptions de ce début de saison, Lyon et Bordeaux, a connu deux mi-

temps opposées. La première, largement dominée par les visiteurs Girondins, qui ont marqué de 

jolis essais, dont un sur une jolie initiative de Mathieu Jalibert, mais ce dernier va aussi laisser les 

rhodaniens dans le match. Le second acte sera marqué par l’indiscipline girondine, qui a perdu le 

match plus ou moins tout seul ! Après un chassé-croisé, qui voyait les Lyonnais menés 22 à 21, 

les rhodaniens vont pousser pour se mettre à l’abri, chose qui sera faite avec huit longueurs 

d’avance, 29 à 21. Les Girondins vont ensuite jouer un ballon dans leur camp et se faire contrer. 

Au final, ils vont perdre de 15 unités, 30 à 21. Leur match a ressemblé à leur début de saison.  

 

Finir par un petit mot sur la coupe du monde féminine, qui a débuté ce week-end. L’équipe de 

France l’a emporté 40 à 5, contre l’Afrique du Sud. Plutôt pas mal, mais que dire du carton du 

futur adversaire des bleues, les Anglaises, grandes favorites de la compétition, qui ont 

véritablement laminé les fidjiennes, 84 à 19. C’est dire la difficulté de la tâche qui attend les 



Françaises samedi prochain contre les Britanniques, elles qui restent sur une série de défaites 

consécutives importantes faces au XV de la rose féminin. Enfin, les Néo-zélandaises ont battu 

facilement l’Australie, 41 à 17, alors qu’elles étaient menés 17 à 0 après 20 minutes. Elles étaient 

peut-être écrasées par la pression populaire, peut-être une leçon à retenir pour notre XV de 

France masculin l’an prochain. 

 

Youri Gaborit 


